
D'A REBOURS

R EFLEXIONS SUR LA NOTICE (0)

Qui a lu la Notice d'A Rebours ? Qui s'en
souvient ?

Pourquoi donc un tel titre, un tel texte,
de la part d'un ecrivain aussi lucide que Huys­
mans ?

"Je cherchais vaguement a m'evader d'un cuI
de sac ou je suffoquais ••• " (Preface ecrite
vingt ans apres Ie roman). Huysmans est mainte­
nant seul. Plus de soirees de Medan . Le natu­
ralisme se meurt faute de lignes de fu i t .e, Huy s ­
mans va l'achever dans sa Notice •

Naturalistes, ces quelques pages Ie sont
assurement. Le heros,le duc Jean Floressas des

En inti tulant les premieres pages d' ARebours
"Notice" J.K. Huysmans nous entraine sur Ie
terrain de la froide explication,du non-artis­
tique, de l'utilitaire. Cet intitule provoque
l'indifference, Ie recul, parfois meme Ie re­
fus du lecteur non averti.
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(0) Notice: Texte bref donnant des indications,
des explications sur un sujet. Dictionnaire
Hachette, 1980.
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~sseinte s est pr i s ent i de maniire classique.
Llaccent est mis dis ~es premiires lignes sur
son he r e d i ti- mon t r e e comme une fatal! ti : "La
dicadence de cette ancienne maison avait, sans
nul doute, suivi r i gu l i i r e me n t son cours ••• " ­
c'est l'aristocrate fin de race. Mais,en choi­
sissant des Esseintes, Huysmans prend dija ses
distances par rapport aux romans naturalistes
o~ un tel type humain n'est giniralement qu'un
comparse/personnage secondaire, son importance
sociale itant trop restreinte pour qu'on lui
consacre une oeuvre.

La structure de la Notice reprend igalement
les techniques du naturalisme. Le ricit, par­
faitement liniaire, montre l'itineraire du hi­
ros de la naissance a la mort - mort symboli­
que, bien entendu! - En revanche, les retours
en arriire, les digressions et les reflexions
iparses abonderont dans A Rebours. On retrouve
Ie re~ard de llauteur omniscient qui ne cache
rien de la vie du heros au l ecteur. Tout y est:
les parents indifferents, l'enfance morne et
maladive, les etudes steriles, les frequenta­
tions decevantes ou degradantes,l'amour venal,
la luxure, la decheance. La Notice gagne en
densite au fil des pages: Huysmans a utilise
l'acceleration caracteristiquedes fins de ro­
mans naturalistes : Ie heros, pris dans un en­
grenage . fatal, voit lui echapper son pouvoir
de decisio~ et devient Ie jouet des ilements
qui Ie gouvernent (en cela, Ie naturali sme se
rapproche de la tragidie classique ). Pas plus
que Ie ~oupeau de l'Assommoir, d e s Esseintes
ne peut echapper a son destin.

Toute une existence exped iee en onze pages
- dans lledition 10/18! -

II Y ava i t matiere a roman, Huysmans a c hoi­
si Ie resume.

Cette Notice est donc un roman natural i ste
en abrege; sans elle,A Rebours serait u n e oeu­
vre deja coupee du naturalisme don t Huysma ns
n'etait pas encore capable .de se d i t a c he r com-
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p l etement :
"Je n ' av a i s aucun plan determine et A Reb o u r s ,

qui me libera d'une litterature sans issue, en
m'aerant, est un ouvrage parfaitement incons­
cient ••. I i (Preface ecrite vingt ans apris Ie
~).

Si e lle assure Ie lien avec Ie naturalisme,
elle permet aussi a Huysmans d' en terminer avec
lui.

Ces considerations sur la fin d'une esthe­
tique ne doivent pas nous faire oublier que la
Notice est surtoutune prisentation du heros
dont elle nous montre la desincarnation pro­
gressive.

Des Esseintes apparait dis les premiers pa­
ragraphes c6mme un etre malingre, degenere:

"Le Duc Jean, un grele jeune homme de tren­
te ans, animique et nerveux, aux joues caves,
aux yeux d'un bleu froid d'acier ,au nez evente
et pourtant droit, aux mains s e c he s et f'Lue t t e s '! ,

Huysmans l'oppose a ses lointains et vail­
lants ancetres: "athletiques soudards". La
chair lui manque dis la naissance et Ie proces­
sus de desin~arnation ne va faire que s'accen­
tuer au long de ces quelques pages. Le heros,
va perdre, peu a peu, ses aspects organiques,
ses caracteristiques humaines.

Des Esseintes n'a pas d'enfance veritable,
ni de vrais parents, sa famille n'est qu'un
amas de vieillards cada,veriques: "momies en­
sevelies dans leurs hypogie~ pompadour a boise­
r ies et a rocai lIes". Ses etudes ne lui ont gui­
re profite, au lieu de l'enrichir, de Ie nour­
rir, elles ·l'ont enferme dans sa solitude; re­
jete p ar ses maitres, il ne se co nsacre qu'au
latin - langue morte - llunivers de cet enfant
unique se retrecit encore: il excelle certes ,
mais dans un seul domaine. Clest dlailleurs,
parce qu'il est un etre unique aux preoccupa­
tions singuliires qu'il devra se retirer du
Monde. Tout annonce cette retraite : les bas­
sesses des "jeunes gens de son age et de son
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monde" I e l assent , l' etro itesse d'esprit des
gens de lettres Ie pousse ales fuir.

" ••• II comprit enfin que Ie mondeest, en
majeure partie compose de sacripants et d'im­
beciles".

Enfin, apres avoir tate des plaisirs de la
chair, il s'en degoute au point de devenir im­
puissant . Cette impuissance sexuelle prepare
l' anorexie qui Ie frappera dans A Rebours et qui
sera l'accomplissement de sa desincarnation.

Vne fois rUine, il ne lui reste plus qu'a
c o ncr-e t i aer- sa solitude effective par une "the ­
baide raffinee".

Des Essei ntes n'est plus un ~tre social, a
peine u n etre huma in ,A Rebours peut commencer.

Martine MARTIARENA

QUAND A REBOURS N'~ST PLUS

. .. .. A REBOURS. (0)

Dans A Rebours, dont nous celebrons Ie cen­
tenaire, J.K. Huysmans ne consacre pas moins
de tro is c hap i tres sur seize (les chap i tres III,
XII et XIV) a la litterature - ce qui,a l' epo­
que, n'etait pas une originalite! - en prenant
pour pretexte' Ie rangement , jamais acheve, de
l 'imposante bibliotheque de des Essei ntes, re­
flet de ses curiosites multiples et beaucoup
moins contradicto ires qu 'il n'y pourrait pa­
raitre .

Ce rangement n'est pas s a n s i mp or t a nc e,
puisqu'il s 'agit , en fait , pour des Esseintes ,
de proceder a un classement de so n propre de­
sordre interieur en Ie fonda nt sur u ne mise en
ordre exterieure. Ces mots ne me plaisent g u e r e
et j ' e n mesure la platitude , ma i s je n 'a i ri e n
trouve de plus satisfaisant pour def ini r, en
partant des livres, cette tentative qu'est !
Rebours de se retirer en soi -meme pour u ne "re ­
collection", au sens r e l i g i eux du terme, tel
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(0 ) Discours p rono nce I e
"repas Procope" que Pier re
peur de preside r .

2 2 mar s 1984 l ors du
Co g ny . no us fit l' h on-
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